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Francois-Louis de Pesme
de Saint-Saphorin.

Parmi les Vaudois qui se distinguerent A l'etranger A

l'epoque du regime bernois, aucun sans doute n'a tenu dans

la politique europeenne une place aussi importante que

Francois-Louis de Pesme de Saint-Saphorin.
Les de Pesme avaient joue un röle dans l'histoire de !a

republique de Geneve. Tis s'etablirent au Pays de Vaud cn

1592 par le mariage de Henri de Pesme avec Elisabeth

d'Allinges qui lui apporta les seigneuries de St-Saphorin
et de Vullierens. Frangois-Louis naquit en 1668 et tut
habitue de bonne heure A une discipline toute militaire,
a un travail conscieneieux et ä la droiture. L'esprit reli-
gieux etait tres developpe dans la famille, et si Frangois-
Louis de Pesme acquit une haute situation a la cour tres

catholique de Vienne, il n'en fut pas moins pendant toute
sa vie un defenseur du protestantisme et des pays protes-
tants, et en cela il resta fidele A la belle devise de ses an-

cetres : Sans varier.

Apres un stage d'un an et demi dans un regiment au

service de Hollande, il alia rejoindre son cousin, Alexandre
du Rosey, qui occupait une situation importante A la cour
du Landgrave de Hesse-Cassel et qui l'initia d'une maniere

remarquable aux usages et A la science diplomatiques. II se

rendit ensuite en Autriche oil ]'empereur le crea colonel

d'infanterie.
Les circonstances pousserent Louis de Pesme A concourir

activement A la lutte contre les Turcs, specialement sur le

Danube. Les nombreux services qu'il y rendit lui valurent
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le grade de vioe-amiral de la flottille, lorsque le prince
Eugene de Savoie le connut et put apprecier ses merites. Son

etonnante et remarquable activite se manifesta des lors

aussi bien en Suisse que dans les affaires generates de

l'Europe. Partout, cependant, elle represente une grande

unite par le fait qu'il chercha toujours et partout ä affai-
blir la France, alors encore toute-puissante.

Louis de Pesme fut envoye par la cour de Vienne aupres
des cantons protestants. II reussit ä leur faire lever deux

regiments au service d'Autriche ; il contribua dans une

grande mesure, en 1707, a faire donner la principaute de

Neuchätel au roi de Prusse, de preference ä un pretendant
franqais ; en 1712, il conclut pour LL. EE. de Berne un
traite d'alliance avec la Hollande et, deux ans plus tard,
un traite de capitulation pour les troupes bernoises au
service du meme pays.

Apres avoir rempli avec succes des missives diploma-
tiques difficiles, il entra en 1716, et avec l'autorisation de

la cour de Vienne, dans l'armee anglaise ou il requt le

grade de lieutenant-general. Le roi 1'envoya alors aupres
des cantons comme ministre d'Angleterre. C'est alors que
se produisit un incident qui montre admirablement l'esprit
qui animait alors le gouvernement de Berne dans ses

rapports avec la noblesse du Pays de Vaud. II refusa de rece-

voir ses lettres de creance, jugeant que le titre d'ambassa-

deur en Suisse d'un monarque etranger etait incompatible
avec celui de sujet et vassal des seigneurs de Berne.

Le roi Georges Ier d'Angleterre le dedommagea large-
ment de cette grave deconvenue en le choisissant comme
ambassadeur aupres de la cour de Vienne, oü il resta
pendant quelques annees.

Le representant de Ix>uis XIV en Suisse, Puisieulx, di-
sait deja en 1708 : « On ne sait dire de quel caractere est
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revetu Saint-Saphorin dans ce pays ; c'est 1'esprit le plus

dangereux et le plus empörte que je connaisse, d'une rare

capacite. » L'affaiblissement de la France fut en effet son

objectif permanent, il n'epargna dans ce but ni soin ni travail

et il put dire, plus tard : « Les Franqais me font l'hon-

neur de m'attribuer tous leurs desastres. »

Louis de Pesme rentra dans son pays en 1724 ; il fit
rebätir le chateau de St-Saphorin et c'est la qu'il mourut
en 1737.

Ce qui precede est l'essentiel de ce que Ton connaissait

jusqu'ici au sujet de Louis de Pesme. Tout le monde savait

qu'il avait joue un grand role dans le monde ; il eta it ä la

fois illustre et tres peu connu. On desirait depuis longtemps

en savoir davantage, mais si les documents qui le concer-

nent sont nombreux, il n'etait pas facile, chez nous du

moins, de les consulter.
M. Stelling-Michaud, dejä connu par les recits de ses

voyages en Orient, a pu enfin etudier les sources d'infor-
mation tres abondantes que possede la famille de Mestral

qui suoceda aux de Pesme dans la possession des seigneu-
ries de Vullierens et de St-Saphorin. Les archives de

Vienne lui ont permis de completer une documentation dejä
tres riche. II a entrepris aussitöt de faire connaitre la car-
riere du grand Europeen que fut Louis de Pesme, et le

premier des volumes qu'il va lui consacrer a paru dernie-

rement1.

Cet ouvrage est ä la fois un recit extremement attachant
des debuts mouvementes de la carriere de Louis de Pesme

et une contribution ä l'histoire de la question d'Orient

1 S. Stelling-Michaud : Les aventures de M. de Saint-Saphorin
sur le Danube, avec huit planches hors-texte et une preface de
M. Aymon de Mestral. — Editions Victor Attinger, Paris et Neu-
chätel.



— 52 -
dont la lutte contre les Turcs sur le Danube est une des

phases les moins connues jusqu'ici. Capitaine de vaisseau,

vice-amiral de la flotte sur le Danube, il fut toujours ä la

hauteur des evenements, et cela au milieu des intrigues
d'envieux qui contrarierent parfois ses projets jusqu'au

jour oh le prince Eugene de Savoie le mit en situation
de montrer tous ses merites. L'auteur a fait de son heros

une analyse tres fouillee et a reussi ;\ degager les princi-
paux traits de ce caractere ;\ la fois delicat et perspicace,
confiant et susceptible, railleur et passionne.

Voilä un livre qui satisfera le grand public qui aime les

grandes aventures — et celles-la au moins sont veridiques,

— ceux (|ui se plaisent a etudier la vie d'autrefois, les his-

toriens qui v trouveront quantite de renseignements nou-

veaux, et tous les Vaudois qui voudront connaitre la car-
riere de l'un des homines qui ont le plus honore notre pays
ä l'etranger ä une des epoques les plus importantes des

annales de l'Europe. Eug. M.

LA MOSAIQUE DE NYON

On se souvient de l'interessant article publie dans notre
numero de janvier 1933 au sujet de la mosaique romaine

a animaux marins, trouvee ä Nyon le 22 novembre J932.
MM. M. Barbey et Henri Vautier v donnerent tous les

renseignements essentiels sur cette oeuvre d'art originale,
sinon extraordinaire, qui a fortement attire 1'attention des

amateurs et des archeologues.
Un des plus distingues parmi ces derniers, M. Louis

Blondel, archeologue cantonal ä Geneve, lui a consacre une

petite notice dans le volume de 1933 de Genava, Bulletin
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